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MOT DU DIRECTEUR RÉGIONAL 
Stéphane Tremblay
Un engagement enraciné en Mauricie

À 58 ans, je n’aurais jamais cru avoir le privilège  
et l’honneur d’occuper le poste de directeur régional  
de la Fédération de l’UPA de la Mauricie. Mauricien 
d’adoption depuis près de 20 ans, j’ai développé  
un profond attachement à notre milieu agricole, ainsi 
qu’à l’esprit de solidarité qui le caractérise. Cette  
proximité alimente mon engagement à représenter  
les producteurs et à contribuer activement au dynamisme  
de notre région.

L’année 2026 s’annonce riche en enjeux, notamment en ce  
qui concerne la vision de la Fédération et le renouvellement de  
la convention collective, qui devra reposer sur des principes  
d’équité. Nous poursuivrons également notre appui aux services  
essentiels offerts aux producteurs, dont le Centre d’emploi agricole,  
les communications et la vie syndicale et, évidemment, le cabinet  
comptable SCF Conseils Mauricie. Les activités rassembleuses,  
comme les Portes ouvertes sur les fermes du Québec et la Soirée des Gens de Terre  
et Saveurs, continueront d’occuper une place importante dans nos priorités.

Le développement de l’agroenvironnement et la protection des terres agricoles  
demeurent au cœur de nos préoccupations, notamment à travers un aménagement 
du territoire cohérent et respectueux de la vocation agricole. Dans cette optique, nous 
restons attentifs aux projets majeurs pouvant affecter l’intégrité de notre milieu, qu’il 
s’agisse de TES Canada, du train à grande vitesse, des infrastructures d’Hydro-Québec 
ou d’autres projets structurants.

C’est avec fierté que je vous présente le rapport d’activités 2025, reflet du travail  
rigoureux d’une équipe compétente et engagée, qui contribue chaque jour  
au rayonnement de la Fédération de l’UPA de la Mauricie.

MOT DU PRÉSIDENT 
Martin Marcouiller
L’agriculture n’est jamais bien loin...

En Mauricie, l’agriculture n’est pas un dossier parmi d’autres. Elle est partout.  
Dans nos paysages, dans notre économie, dans notre assiette… et de plus en plus  
dans les discussions qui touchent l’avenir de notre territoire.

Ce n’est pas un hasard. L’agriculture occupe une place centrale dans notre région.  
Les citoyens y pensent lorsqu’il est question d’alimentation ou d’environnement.  
Les municipalités y pensent lorsqu’elles planifient l’aménagement de leur territoire. 
Lorsque des promoteurs de grands projets cherchent de l’espace pour s’implanter,  
le regard se tourne souvent vers l’agriculture, trop souvent. Finalement, les politiciens  
y pensent eux aussi, parfois sous l’angle des choix politiques et des priorités  
qui façonnent leurs décisions.

Autrement dit, l’agriculture est incontournable.

Cette année encore, plusieurs projets et décisions ont ramené l’agriculture au cœur  
des échanges. Pensons aux dispositions entourant les pratiques agricoles dans le littoral 
du lac Saint-Pierre, au projet d’éoliennes dans la MRC de Mékinac, ou encore au train à 
grande vitesse appelé à traverser les territoires des Chenaux et de Maskinongé. Lorsqu’il 

est question d’accessibilité aux services, comme en Haute-Mauricie, les réalités 
agricoles font rapidement partie de l’équation.

Plusieurs décisions qui touchent notre milieu se prennent  
ailleurs : dans les ministères, les municipalités ou les grandes 

organisations. Pourtant, leurs impacts se vivent ici, dans les 
champs et dans les entreprises agricoles de notre région. 
Dans ce contexte, le rôle de l’UPA Mauricie est d’être  
présente dans ces discussions, de porter la voix des  
producteurs et de rappeler une chose essentielle : derrière 

chaque décision, il y a des entreprises, des familles et des 
gens passionnés qui travaillent chaque jour à produire, élever, 

transformer et nourrir la population.

C’est avec cette conviction que nous poursuivons notre  
engagement : faire en sorte que l’agriculture demeure non seulement 

présente dans les débats, mais pleinement reconnue dans les décisions 
qui touchent notre territoire et notre avenir collectif.
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CONSEIL EXÉCUTIF

REPRÉSENTANTS DES SYNDICATS LOCAUX

Martin Marcouiller 
Président

Marie-Christine Brière 
Vice-présidente

Guy Boivin 
Membre de l’exécutif

Steve Beaudry 
Membre de l’exécutif

Florence Lefebvre St-Arnaud 
Membre de l’exécutif

Sylvie Huard 
Haute-Mauricie

Hélène Champagne 
Des Chenaux

Nicolas Baril 
Maskinongé

Guy Boivin 
Mékinac

REPRÉSENTANTS DES GROUPES SPÉCIALISÉS
Éric Bouchard 
Acéricoles

Éric Lessard 
Porcs

Jean-Luc Fafard 
Bois

Patricia Claveau 
Agricultrices

Claude Chartier 
Grains

Yves Lamy 
Lait

Raphaël G.-Damphousse 
Relève

René Gélinas 
Volailles

Jean Damphousse 
Philippe Doucet 
Autre prod. animale  
ou végétale

Louis-Philippe Toupin 
Fermes de proximité

GOUVERNANCE  
DE L’ORGANISATION1

LE CONSEIL D’ADMINISTRATION EST FORMÉ DE PRODUCTRICES ET PRODUCTEURS DÉVOUÉS,  
CHARGÉS D’ADMINISTRER LES AFFAIRES COURANTES DE LA FÉDÉRATION DE L’UPA DE LA MAURICIE.
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ÉQUIPE DE TRAVAIL1

UNE ÉQUIPE MOBILISÉE, AU QUOTIDIEN,  
POUR SOUTENIR LES PRODUCTEURS ET FAIRE AVANCER L’AGRICULTURE EN MAURICIE.
DIRECTION RÉGIONALE VIE DÉMOCRATIQUE

Stéphane Tremblay 
Directeur régional

Dany Cyrenne 
Adjointe à la direction

Josée Tardif 
Conseillère  
aux syndicats 

Corinne Ouellet-Côté 
Conseillère  
aux syndicats

Annie Gagnon 
Conseillère  
aux syndicats

Émilie Bédard 
Adjointe administrative

COMMUNICATIONS CENTRE D’EMPLOI AGRICOLE

Jean-Sébastien Dubé 
Directeur de service

Emilie Bolduc 
Conseillère principale  
en communications

Stéphanie Vaugeois 
Directrice de service

Mylène Bourgeois 
Conseillère  
en placement

Tom Guilbert 
Conseiller  
en ressources humaines

Annik Bourassa 
Technicienne 
en administration

AGROENVIRONNEMENT ET  
AMÉNAGEMENT DU TERRITOIRE

Héloïse Henry 
Coordonnatrice  
de service 

Camille Blais 
Conseillère  
en agroenvironnement

SCF CONSEIL MAURICIE INC.

Patrick Samson, CPA,  
directeur de service 
+ une équipe de 20 comptables, fiscalistes, conseillers  
en gestion, techniciens et adjointes administratives

©UPA-Tournée Mangeons local Mauricie 2025



RAPPORT 
ANNUEL  20255

L’AMÉNAGEMENT ET LA PROTECTION DU TERRITOIRE :
UN DOSSIER MAJEUR EN MAURICIE EN 2025
PROJET DE PARC ÉOLIEN DE TES CANADA 
PLUS D’UNE CENTAINE D’HECTARES MENACÉS  
EN ZONE AGRICOLE
Le projet Mauricie de TES Canada vise l’implantation de 140 éoliennes sur le  
territoire des MRC de Mékinac et des Chenaux, majoritairement en zone  
agricole. En 2025, l’UPA Mauricie a concentré ses interventions sur les enjeux 
d’aménagement du territoire et de protection de la zone agricole. 

Une analyse des demandes d’utilisation à des fins non agricoles (UNA) a  
débuté à l’automne dans le cadre du dépôt du dossier à la Commission. Cette 
dernière a déclaré le dossier complet le 29 décembre. 

Parallèlement, l’UPA Mauricie a assuré des représentations auprès des MRC 
de Mékinac et des Chenaux, afin de faire valoir les impacts du projet sur le 

développement agricole et la pérennité des entreprises 
dans l’adoption du schéma d’aménagement et 

du règlement de contrôle intérimaire. Des 
échanges ont également eu lieu avec 

le ministère de l’Économie, de l’Inno-
vation et de l’Énergie (MEIE), ainsi 
qu’avec le MAPAQ concernant la 
position de l’organisation.

Enfin, des travaux préparatoires 
ont été réalisés en vue des éven-
tuelles audiences du Bureau d’au-

diences publiques en environnement.

PROJET DE LIEN FERROVIAIRE  
À GRANDE VITESSE (TGV) 
UNE LARGE INFRASTRUCTURE  
LINÉAIRE AUX MULTIPLES IMPACTS
Le Gouvernement du Canada, par l’entremise de l’équipe du projet Alto, 
a annoncé qu’un projet de transport ferroviaire à grande vitesse dans l’axe 
Québec-Toronto était à l’étude et pourrait traverser le territoire de la Mauricie, 
incluant des terres agricoles. Ce projet, s’il va de l’avant, est susceptible d’entraîner 
des impacts durables sur le territoire agricole.

En 2025, la Fédération de l’UPA de la Mauricie a participé aux séances du comité technique 
mis en place par le promoteur. Quelques rencontres ont eu lieu au cours du dernier trimestre 
de l’année afin d’assurer un suivi du dossier et de faire valoir les préoccupations du milieu agricole.

ÉTUDE DES DEMANDES D’UTILISATION  
NON AGRICOLE À LA COMMISSION DE  
PROTECTION DU TERRITOIRE AGRICOLE (CPTAQ)
Tout au long de l’année, la Fédération de l’UPA de la Mauricie et les syndicats locaux  
ont été appelés à intervenir sur de nombreuses demandes d’utilisation non agricole 
(UNA) déposées auprès de la CPTAQ. Ces demandes concernent notamment des 
projets résidentiels, industriels, d’infrastructures ou d’utilité publique en zone agricole.

En 2025, 94 dossiers ont été analysés en Mauricie, à l’exception du dossier distinct 
de TES Canada (dont ce dernier représente à lui seul l’équivalent des demandes 
reçues en un an.) Conformément à son rôle, l’UPA Mauricie a étudié chaque dossier  
afin d’en évaluer les impacts sur le territoire agricole, les entreprises concernées  

et la pérennité des activités agricoles. Les syndicats locaux ont été étroite-
ment impliqués dans l’analyse des dossiers touchant leur territoire, 

contribuant à formuler des avis représentatifs des réalités  
locales.

Par ces interventions, l’UPA Mauricie et ses syndicats 
poursuivent leur mission de protection du territoire agri-
cole, en veillant à ce que toute utilisation non agricole 
demeure exceptionnelle, justifiée et compatible avec le 

maintien des activités agricoles.

Une rencontre  
d’information s’est tenue  
le 3 septembre avec  
les producteurs agricoles afin 
de présenter une mise à jour 
du dossier de TES Canada et 
d’exposer la position de  
l’UPA Mauricie dans le cadre 
de l’analyse à la CPTAQ.

Alors que des projets 
d’envergure attirent  
l’attention, ils s’inscrivent 
dans une pression plus 
large exercée sur  
le territoire agricole.  
Développements  
résidentiels, implantations  
commerciales et  
industrielles,  
infrastructures d’utilité 
publique : les demandes 
d’usage non agricole  
se multiplient en zone 
protégée. Face à cette 
tendance, l’UPA Mauricie 
réaffirme son rôle de  
gardienne du territoire 
agricole, ressource  
première et indispensable 
à la pérennité des  
entreprises  
agricoles.

94 dossiers  
de demandes  
d’utilisation  
non agricole  
analysés
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REPRÉSENTATION SUR LE TERRAIN :
LES ADMINISTRATEURS ET LES PRODUCTEURS S’IMPLIQUENT POUR LA DÉFENSE DE NOS INTÉRÊTS

D’AUTRES IMPLICATIONS DANS LE MILIEU AGRICOLE
En plus des instances de l’UPA Mauricie,  
les administrateurs assurent une représentation  
du secteur agricole sur différents comités  
et projets externes.  
Au total, les administrateurs  
ont été mandatés auprès de 26 tables  
et organismes au cours de l’année.

La représentation sur le terrain demeure au cœur de l’action syndicale de l’UPA Mauricie. Par leur engagement dans de nombreuses instances et comités, les administrateurs et les producteurs contribuent 
activement à faire valoir les intérêts du milieu agricole. Cette présence soutenue permet d’influencer les décisions et d’assurer que les réalités des entreprises agricoles soient prises en compte.

ÉLECTIONS FÉDÉRALES 
LES TENSIONS COMMERCIALES  
AU CENTRE DES PRÉOCCUPATIONS
L’année a été marquée par la tenue d’élections fédérales anticipées, dans un 
contexte géopolitique et économique particulier. À cette occasion, les produc-
teurs agricoles ont été invités à rencontrer les candidats qui se sont portés 
volontaires à un exercice d’échanges portant spécifiquement sur les enjeux 
agricoles. Parmi les préoccupations, mentionnons le commerce et les ententes 
internationales, dans un environnement de tensions commerciales avec les 
États-Unis, l’accès et la gestion des travailleurs étrangers temporaires, ainsi que 
les programmes fédéraux visant à soutenir les producteurs agricoles face aux 
changements climatiques.

À l’issue du scrutin, le député Yves Perron, porte-parole du Bloc québécois en  
matière d’agriculture, a été réélu dans la circonscription de Berthier–Maskinongé.  
Dans Saint-Maurice–Champlain, le député et ministre François-Philippe Champagne  
a également été reconduit dans ses fonctions. 

Dans la circonscription de Trois-Rivières, Caroline Desrochers a nouvellement 
été élue députée. À cet égard, une rencontre a été organisée avec cette der-
nière afin d’aborder les dossiers relevant des compétences fédérales et ayant 
un impact direct sur le milieu agricole.

ÉLECTIONS MUNICIPALES 
UNE OCCASION POUR LES PRODUCTEURS  
DE PRENDRE PART AUX DÉCISIONS DE LEUR LOCALITÉ
Des élections municipales se sont tenues partout au Québec en novembre, incluant les 42 municipalités de la 
Mauricie. La fédération régionale a déployé une démarche visant à renforcer la représentation du milieu agricole 
au sein des conseils municipaux.

En amont du scrutin, une brochure d’information a été transmise aux producteurs agricoles de la région afin de 
les encourager à poser leur candidature aux postes de conseiller municipal ou de maire. Cette initiative visait à 
sensibiliser les producteurs à l’importance d’une présence agricole dans les instances décisionnelles locales, où 
plusieurs décisions ont des impacts directs sur les activités agricoles.

À la suite des élections, l’UPA Mauricie a fait parvenir une correspondance officielle à l’ensemble des conseils 
municipaux nouvellement élus, les invitant à tenir une rencontre d’échange sur les enjeux agricoles présents sur 
leur territoire. Ces rencontres sont prévues au début de l’année 2026.

42 postes  
de maires en Mauricie

•
264 postes  

de conseillers parmi  
les 42 municipalités  

de la région
•

306 postes  
en élections au total
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VIE SYNDICALE
La vie syndicale repose sur l’engagement et la participation des producteurs aux décisions collectives qui façonnent l’organisation. En 2025, l’UPA Mauricie  
a poursuivi ses actions afin de renforcer la mobilisation, assurer une gouvernance dynamique et soutenir l’évolution de ses mécanismes internes au service du milieu agricole.

La Mauricie était représentée au Congrès général de l’Union à Québec par 5 délégués, accompagnés de  
4 permanents, assurant une présence soutenue tant dans les débats que dans le suivi des travaux.

 ACCUEIL DES NOUVEAUX PRODUCTEURS
L’UPA Mauricie accorde une importance particulière à l’accueil et à l’intégration des  
nouveaux producteurs agricoles sur son territoire. Au cours de l’année, 24 nouveaux pro-
ducteurs ont été accueillis dans le cadre de démarches visant à leur présenter le rôle de 

l’Union, les services offerts ainsi que le fonctionnement des instances syndicales. Cette ap-
proche contribue à favoriser une meilleure compréhension des enjeux agricoles régionaux  

et à encourager l’implication des nouveaux membres au sein de l’organisation.

CONGRÈS LOCAUX, RÉGIONAL ET PROVINCIAL
Dans le dernier trimestre, les congrès des syndicats locaux et le congrès régional ont permis 
aux producteurs de la Mauricie de se prononcer sur les enjeux prioritaires touchant le milieu 
agricole.

Lors du congrès régional de l’UPA Mauricie, tenu en octobre, les délégués ont adopté  
11 résolutions, portant notamment sur l’aménagement du territoire, la protection des terres  
agricoles, l’environnement, la main-d’œuvre et aux services essentiels en milieu rural. Par la suite,  
6 résolutions ont été transmises à l’Union afin d’être portées à l’échelle provinciale.

Le Congrès général de l’Union, tenu en décembre, a permis l’étude de 40 résolutions, dont  
6 faisaient référence à des décisions issues de la Mauricie, témoignant de la contribution active de 
la région aux orientations syndicales provinciales. 

Environ une  
quarantaine de  
producteurs ont  
assisté et participé  
aux débats durant  
le congrès régional.

2024 2025 2026 2027
Adoption  
du plan de financement
Présentations préliminaires  
sur le nouveau régime dans  
les rassemblements locaux

Mars :  
Présentations dans  
les assemblées générales locales

Septembre :  
Présentation de la nouvelle 
proposition amendée dans 
les congrès locaux

Novembre :  
Ajustements à la proposition

Décembre :  
Adoption finale au Congrès général

Janvier à avril :  
Communications aux producteurs

Juin :  
Limite pour soumettre  
la déclaration des producteurs

Janvier :  
Mise en place  
de la cotisation  
selon le  
nouveau  
régime

Avril :  
Présentation au conseil 
d’administration régional

Octobre :  
Présentation au congrès régional et  
envoi des recommandations à l’Union

Mai :  
Envoi des recommandations  
régionales à l’Union

En 2025 :
24 nouveaux producteurs
85 % des nouvelles fermes 
visitées par un élu de l’UPA
En 1re position au niveau 
provincial concernant  
le pourcentage  
d’accueil

RÉGIME DE COTISATION
Afin de moderniser et d’actualiser le régime de cotisation à l’Union, une démarche  
provinciale a été amorcée au cours des dernières années. Bien que piloté à 
l’échelle du Québec, ce dossier a suscité de nombreux échanges en Mauri-
cie, compte tenu de ses impacts directs pour les entreprises agricoles.

En 2024 et 2025, l’UPA Mauricie a tenu plusieurs consultations auprès des  
producteurs et des administrateurs. Les commentaires recueillis ont permis 
de bonifier et d’ajuster les propositions, lesquelles ont été soumises à nou-
veau aux producteurs.

Une proposition finale a ensuite été présentée dans le cadre des congrès 
locaux et du congrès régional, où les producteurs de la Mauricie se sont 
prononcés. Cette proposition a finalement été adoptée par le Congrès gé-
néral de l’Union.

Des démarches de communication seront entreprises auprès des entre-
prises agricoles afin de présenter les étapes menant à la mise en œuvre du 
nouveau régime, dont l’entrée en vigueur est prévue le 1er janvier 2027.

Jusqu’à maintenant, la cotisation à l’Union reposait principalement sur un 
montant fixe, modulé selon la structure juridique de l’entreprise, ce qui en-
traînait certaines inégalités entre les fermes.

À compter du 1er janvier 2027, le nouveau régime de cotisation  
sera basé sur les revenus agricoles bruts des entreprises. Cette approche 
vise une répartition plus équitable de la cotisation, en fonction de la taille 
économique des exploitations. Selon leur situation, certaines entreprises 
verront leur cotisation augmenter, d’autres diminuer, sans hausse du finan-
cement global de l’Union.



TOURNÉE MANGEONS LOCAL
Dans le cadre des Tournées Mangeons local, la Mauricie a  
accueilli Gino Chouinard à titre d’ambassadeur, en juin, afin 
de lui faire découvrir des entreprises agricoles et agroalimen-
taires de la région. Quatre fermes étaient inscrites à l’itinéraire : 
La Chope à miel, Le Rieur Sanglier, Projet Bleu ferme et Les 
Jardins de la Pointe. D’autres entreprises se sont également 
greffées à cette visite.

Une capsule vidéo réalisée à la suite de cette journée a permis 
de faire rayonner les entreprises visitées et a été visionnée à 

plus de 6 000 reprises sur les réseaux sociaux.

La dernière Tournée Mangeons local en 
Mauricie remontait à 2021, alors que  
Rémi-Pierre Paquin avait pris part à 

une visite similaire sur le territoire.

SOIRÉE DES GENS  
DE TERRE ET SAVEURS

La Soirée des Gens de Terre et Saveurs s’est  
tenue le 17 avril, réunissant environ 250 convives 
issus du milieu agricole, agroalimentaire et insti-
tutionnel. Présenté à la veille du Vendredi saint, 
l’événement s’est distingué par une ambiance 
particulière, notamment grâce à la présence de 
la Chorale Notre-Dame d’Afrique, qui a assuré 
l’animation musicale tout au long de la soirée. 
Cette édition a permis de souligner, une fois de 
plus, l’engagement et le savoir-faire des artisans 
agricoles et agroalimentaires de la Mauricie.

PORTES OUVERTES  
MANGEONS LOCAL
L’édition des Portes ouvertes Mangeons local  
s’est déroulée pour une 21e année le 7 septembre.  
En Mauricie, La Ferme du Loup, située à 
Saint-Paulin, a ouvert ses portes au public et 
a accueilli environ 250 visiteurs, et ce, malgré 
des conditions météorologiques défavorables.  
L’activité a permis de maintenir un contact  
direct entre les producteurs et la population,  
favorisant une meilleure compréhension des  
réalités agricoles.

L’APRÈS-BALLE
La première édition de L’Après-Balle, successeur de la Journée  
champêtre, s’est tenue à guichets fermés le 22 août à la Ferme 
Gémini. L’événement a rassemblé près de 300 participants, 
incluant producteurs, travailleurs agricoles locaux et étran-
gers, leurs familles ainsi que des partenaires du milieu.

Cette nouvelle formule visait un double objectif : offrir 
un moment festif favorisant les échanges au sein du mi-
lieu agricole et amasser des fonds pour la santé psy-
chologique des producteurs. À ce titre, les retombées 
financières sont d’environ 7 000 $, auxquelles s’ajoutent 
près de 6 000 $ en contributions financières du Syn-
dicat de l’UPA des Chenaux et de la 
Relève agricole de la Mauricie.

IMPLICATION SOCIALE ET VALORISATION DE LA PROFESSION

DONS DE NOËL
À l’approche des Fêtes, les producteurs et productrices 
agricoles de la Mauricie ont renouvelé leur tradition de solida-
rité régionale en soutenant les organismes d’aide alimentaire. 
Cette année, ils ont remis collectivement plus de 6 500 $ en 
denrées et contributions alimentaires, auxquels s’ajoutent 
1 400 livres de viande de porc et un don de pains, afin de ré-
pondre aux besoins des familles en situation de vulnérabilité. 

Les Producteurs de bovins, les Producteurs acéricoles, les 
Producteurs de grains et les Éleveurs de porcs de la  

Mauricie ont tous contribué à cet effort, tant par 
des dons monétaires que par des denrées. 

Par ailleurs, une quinzaine d’administrateurs 
et d’employés de la Fédération de l’UPA de 

la Mauricie ont participé à la confec-
tion de paniers de Noël pour les  

Artisans de la Paix, appuyant ainsi 
de façon concrète les actions  

menées sur le terrain.

Au-delà des champs, les producteurs de la Mauricie s’impliquent activement dans leur communauté et contribuent à faire rayonner l’agriculture.

CAMPAGNE « ATTENDS PAS  
D’ÊTRE À TERRE »
Dans le cadre de L’Après-Balle, le Service des  
communications a lancé une nouvelle campagne  

régionale en santé psychologique, Attends pas 
d’être à terre. Environ 75 chandails ont été  
vendus lors de l’événement. Les profits générés,  
soit environ 500 $, ont été versés au  
financement d’outils en santé psychologique, 
l’objectif principal demeurant  
la sensibilisation et la visibilité des enjeux  

liés à la santé mentale en agriculture.
RAPPORT 
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6 000 visionnements  
des capsules vidéo de 
Gino Chouinard sur  
les médias sociaux

133 500 $  
en dons remis à une 
dizaine d’organismes 
d’aide alimentaire de 
la région depuis 2012

7 500  
visionnements de  

nos capsules vidéo des 
lauréats chaque année 

2 500  
participants depuis onze 
ans lors de cette grande 

fête agricole 
200  

lauréats et finalistes  
depuis la 1re édition  

en 2013
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MAIN-D’ŒUVRE, EMPLOYABILITÉ, FORMATION SÉCURITÉ À LA FERME

-UN ACCOMPAGNEMENT 
STRUCTURANT POUR LA 
MAIN-D’ŒUVRE AGRICOLE
Après plus de dix ans d’absence, le projet 
pilote du Programme d’apprentissage en 
milieu de travail (PAMT) a été relancé en 
Mauricie. Avec l’aide financière de Services 
Québec, ce projet permet aux entreprises 
agricoles de bénéficier d’un accompagne-
ment personnalisé pour la mise en place 
et la réalisation complète d’un programme 
d’apprentissage en milieu de travail.

Le service a rapidement suscité un fort inté-
rêt auprès des entreprises agricoles. Les ré-
sultats obtenus ont permis de dépasser lar-
gement les cibles prévues dès le deuxième 
trimestre, confirmant la pertinence du pro-
jet et son adéquation avec les besoins du 
terrain. Le PAMT s’impose ainsi comme un 
outil concret de développement des compé-
tences et de rétention de la main-d’œuvre 
en agriculture.

DES MANDATS EN  
CROISSANCE,  
UNE COMPLEXITÉ ACCRUE
Les mandats liés aux travailleurs étrangers 
temporaires (TET) sont demeurés en crois-
sance au Centre d’emploi agricole (CEA) 
Mauricie, mais leur gestion est devenue net-
tement plus complexe et énergivore au cours 
de la dernière année.

Plusieurs facteurs ont contribué à cette situa-
tion, notamment des difficultés récurrentes 
avec les plateformes gouvernementales, un 
resserrement des exigences de Service Ca-
nada, le retour des obligations d’affichage 
de postes, ainsi que des modifications im-
portantes aux documents exigés par le MIFI. 

Malgré ces contraintes, le CEA Mauricie a 
poursuivi son accompagnement des entre-
prises agricoles, en consacrant un temps 
accru à la planification, à la conformité des 
dossiers et au soutien direct aux employeurs, 
afin de sécuriser l’accès à la main-d’œuvre 
essentielle aux entreprises.

FORMATION AGRICOLE
Année après année, la Fédération de l’UPA 
de la Mauricie s’affirme comme une réfé-
rence en matière de formation agricole, en 
accompagnant les producteurs dans le dé-
veloppement de leurs compétences.

En 2024-2025, l’offre de formation s’est dé-
marquée par des résultats records, avec 21 
formations offertes, 299 participants et 205 
heures de formation, représentant la plus 
forte participation des huit dernières années.

La programmation a été enrichie par l’ajout 
de neuf nouvelles formations, dépassant les 
objectifs initiaux, notamment en découpe 
de viande (porc et bœuf) et sur le compor-
tement des chevaux. Une planification plus 
ciblée et rigoureuse a permis de réduire le 
nombre d’annulations et d’assurer une meil-
leure stabilité de l’offre.

Le Collectif régional en formation agricole, 
composé de 12 membres, s’est réuni en sep-
tembre 2024 afin d’arrimer les priorités et 
les besoins du milieu. Un sondage régio-
nal, réalisé avec la collaboration de Novago  
Coopérative, partenaire de longue date, 
a permis de mieux cerner les besoins des  
producteurs, notamment en gestion, agroen-
vironnement et santé psychologique.

Enfin, plusieurs rencontres et échanges ont 
été tenus avec des partenaires régionaux, 
des maisons d’enseignement et des forma-
teurs, contribuant à une offre de formation 
cohérente et ancrée dans les réalités du 
terrain. Les collaborations ont notamment 
été consolidées avec l’ITAQ et la Formation 
continue Chemin-du-Roy, ainsi qu’avec di-
vers partenaires du milieu.

UNE ADAPTATION  
RAPIDE À UN CADRE DE  
FINANCEMENT RENOUVELÉ
Le CEA Mauricie a été confronté à un chan-
gement majeur d’entente avec Services 
Québec, qui représente une part importante 
de son financement. Cette nouvelle entente 
a été négociée conjointement avec L’Union 
et AGRIcarrières au niveau provincial.

L’objectif de cette entente était de mieux re-
fléter les besoins réels des entreprises agri-
coles et de reconnaître les actions liées aux 
ressources humaines et à l’intégration de la 
main-d’œuvre, en orientant le financement 
vers les services de première ligne en ges-
tion des ressources humaines.

Par ses interventions et ses services, l’UPA Mauricie accompagne les producteurs dans le recrutement, l’intégration et la rétention de la main-d’œuvre,  
tout en soutenant le développement des compétences.
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AGROENVIRONNEMENT

LAC SAINT-PIERRE :  
DES PAROLES  
ET DES ACTIONS 
En 2025, l’UPA Mauricie a joué un rôle actif 
de représentation et de concertation dans 
le dossier du Lac Saint-Pierre. Elle a accom-

pagné les producteurs et les élus 
dans leurs échanges avec le 

MAPAQ, afin de faire valoir 
les réalités agricoles du 
littoral. 

Les producteurs ont 
participé à plusieurs 
tables de travail, menant  

à la présentation, en no-
vembre, d’un  « panier de 

solutions ». Le ministère y a 
confirmé sa volonté de main-

tenir une agriculture viable dans  
le littoral, un élément central des 

interventions de l’UPA Mauricie.

DES ACTIONS  
POUR SENSIBILISER  
LES PRODUCTEURS
En 2025, l’UPA Mauricie a multiplié les actions 
de sensibilisation aux pratiques agroenvi-
ronnementales, notamment par la produc-
tion de capsules vidéo et le développement 
d’outils dans le cadre de Biodiv+, du Plan 
d’agriculture durable et de la Caravane des 
sols. Ces initiatives visent à outiller les pro-
ducteurs et à valoriser les bonnes pratiques 
déjà en place. 

Plusieurs projets développés cette  
année seront déployés en 

2026, poursuivant le  
travail de transfert  
de connaissances.

COORDINATION  
RÉGIONALE DES ACTEURS
L’UPA Mauricie assure également la coordi-
nation de la TCRAM, un comité regroupant 
les principaux acteurs en agroenvironne-
ment de la région. En 2025, 2 rencontres ont 
permis de coordonner les actions sur le ter-
rain, de partager l’information et de mettre 
en valeur les bons coups réalisés. Par ce rôle, 
l’UPA Mauricie agit comme pivot régional, 
favorisant des interventions plus cohérentes 
et mieux adaptées aux réalités agricoles.

GESTION DES COURS 
D’EAU EN MILIEU  
AGRICOLE
En 2025, l’UPA Mauricie est intervenue afin 
de faire progresser plusieurs dossiers liés à 
l'entretien des cours d’eau, particulièrement 
dans la MRC de Maskinongé. 

Cette année marque une avancée importante, 
avec la réalisation de travaux concrets dans 
cette MRC. L’organisation a accompagné  
les producteurs dans les démarches et les 
représentations politiques.

Des avancées ont également été réalisées  
concernant  la ligne de chemin de fer  
Québec–Gatineau, en collaboration avec les 
instances fédérales concernées.

Les producteurs sont engagés plus que jamais pour la santé des sols, de l’eau et de l’air.
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L’équipe en 

agroenvironnement a préparé  
une vidéo informative dans le cadre  

d’un projet pilote d’implantation 
d’une haie brise-vent dite « courte et 

dense », réalisée sur deux fermes de la 
Mauricie. Elle y parle notamment de ses 

avantages, des bons coups et des erreurs 
à ne pas faire.
Pour visionner la vidéo :
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AGROENVIRONNEMENT
Les besoins en agroenvironnement sont en croissance.  
Devant la multiplication des projets, le service a procédé  
à l’embauche d’une nouvelle ressource, Camille Blais.

En parallèle, les liens ont été renforcés avec 
les différents intervenants du milieu : 
OBV, clubs-conseils, organismes de 
protection en environnement.  
Ainsi, la vision et les positions  
des producteurs agricoles sont 
mieux représentées.

Le CEA Mauricie a été confronté à un changement majeur 
d’entente avec Services Québec, qui représente une part  

importante de son financement. 

Cette nouvelle entente a été négociée en collaboration avec 
L’Union et AGRIcarrières, auprès des instances provinciales.

L’objectif de cette entente est de mieux orienter  
le financement vers les services de première ligne en gestion 

des ressources humaines.

NOUVELLE  
DIRECTION  
GÉNÉRALE
En juin 2025, l’Union 
des producteurs  
agricoles a procédé à 
la nomination de  
Stéphane Tremblay  
à titre de directeur  
régional de l’UPA  
Mauricie, succédant 
ainsi à Sylvain Samuel. 
Il assume la responsa-
bilité de coordonner 
les actions syndicales, 
administratives et  
stratégiques pour  
la région. 

Cette nomination  
s’inscrit dans la volonté 
de maintenir un  
accompagnement  
soutenu des produc-
teurs sur l’ensemble  
du territoire.

En matière de formation agricole, le financement est désormais 
assuré par AGRIcarrières plutôt que par Services Québec.

Cette transition offre une plus grande flexibilité dans  
le financement des formations, et favorise une meilleure  

uniformisation des règles d’une région à l’autre.

En 2025, SCF Conseils Mauricie a poursuivi sa mission  
d’accompagner les producteurs dans leurs besoins en matière 
de comptabilité, fiscalité et gestion. Il a également actualisé  

sa structure de gouvernance en cours d’année.

Le cabinet comptable se démarque par un taux de pénétration 
enviable de 46 % auprès des entreprises agricoles de la Mauricie, 

confirmant sa position de leader dans le secteur.

LES SERVICES DE LA FÉDÉRATION RÉGIONALE
Une vingtaine d’employés s’affairent, jour après jour, à livrer des services professionnels aux producteurs,  
dans une variété de champs d’expertise touchant les entreprises agricoles de la Mauricie.

COMMUNICATIONS
Le Service des communications accompagne les autres directions dans 

leurs besoins en communication et en rayonnement. En 2025, il a 
notamment produit trois éditions de L’Uparicie magazine, une di-
zaine d’infolettres, des centaines de publications sur les médias 
sociaux, en plus de coordonner une vingtaine d’entrevues dans les 
médias.

Par ailleurs, 9 mandats ont été réalisés pour le compte de parte-
naires externes pour lesquels le Service des communications génère 
un revenu.

À la suite du départ de Réjean Gervais, après 
une trentaine d’années de service à la fédération 
régionale, les mandats et les responsabilités des 
employés de la vie démocratique ont été revus à 
l’intérieur de l’équipe.

Le service a notamment contribué aux chantiers 
visant à dynamiser la vie syndicale, et a participé 
aux grands enjeux locaux et provinciaux :  
éoliennes, plan de financement, crise en  
agriculture, etc.
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S’IMPLIQUER, C’EST BÂTIR L’AVENIR

EMMANUELLE OUELLET :  

TRACER LA VOIE DE LA REL VE  

EN HAUTE-MAURICIE
Héritière d’une tradition agricole, la jeune agricultrice de La Bostonnais incarne  

la persévérance et l’engagement, pour faire grandir l’agriculture en Haute-Mauricie.

> Détails en pages 12 et 13

L’UPARICIE
Fédération de l’UPA de la Mauricie JANVIER 2025

MAGAZINE

page 3

LE CONGRÈS GÉNÉRAL  

ADOPTE LE NOUVEAU PLAN  

DE FINANCEMENT DE L’UNION

À l’automne dernier, vous avez été invité  

à participer à des consultations concernant  

le renouvellement du plan de financement 

2024-2029 de l’Union. Cet exercice a  

culminé tout récemment au Congrès  

général, qui se tenait les 3 et 4 décembre.

page 3
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TARIFS DOUANIERS :  
QUELS SONT LES IMPACTS  
POUR LES PRODUCTEURS  

AGRICOLES ?

L’UPARICIE
Fédération de l’UPA de la Mauricie PRINTEMPS 2025

MAGAZINE

page 3

Le 24 février 2025, l’Union des producteurs agricoles  
ainsi qu’une dizaine d’autres organisations ont tenu une 

importante conférence de presse dans le but de demander 
aux gouvernements de prioriser la sécurité alimentaire et la 

vitalité des régions face aux tensions avec les États-Unis.  
Mais quels seraient les impacts réels d’une guerre 

commerciale pour les producteurs agricoles ?

> Notre analyse en pages 6 et 7
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REPENSER NOTRE SOLIDARITÉ

L’UPARICIEFédération de l’UPA de la Mauricie AUTOMNE 2025

MAGAZINE

Un siècle après sa fondation, 
l’Union ajuste son mode de � nancement 

pour mieux re� éter la réalité et 
la diversité des producteurs d’aujourd’hui. 

Un changement important, dans 
la continuité de nos valeurs collectives.> Détails en pages 3 et 7
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La Mauricie a reçu la visite  
de la Caravane des sols  

à trois reprises cette année,  
une activité coordonnée par le 

Service d’agroenvironnement et 
d’aménagement du territoire
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FÉDÉRATION DE L’UPA DE LA MAURICIE

RESTEZ CONNECTÉS !
SITE WEB
Calendrier des activités syndicales, nouvelles et informations 
www.mauricie.upa.qc.ca

INFOLETTRE MENSUELLE 
L’Uparicie web  
Inscription au www.mauricie.upa.qc.ca/infolettre

ALERTES PAR MESSAGERIE TEXTE 
L’Uparicie texto - des informations essentielles et urgentes sur votre cellulaire 
Inscription en écrivant le mot AGRI 
au 888 215-2817

FACEBOOK

Vos nouvelles en temps réel ! 
www.fb.com/UPAMauricie 


